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Contribution de l'AUT à
l'Enquête publique sur le

Plan Local d'Urbanisme de Paris

Paris, le 4 juillet 2005
PLU ET FRET FERROVIAIRE : 
PRÉSERVER L'AVENIR ! 
Lutte contre le dérèglement climatique, préservation de la qualité de l'air, de la santé publique, du cadre de vie… S'attaquer à la place excessive prise par les voitures et les camions en ville, à Paris comme ailleurs, est une nécessité. La municipalité actuelle l'a bien compris et mène une politique ambitieuse de développement des transports alternatifs, qu'il convient d'amplifier. Le Plan de Déplacements Urbains de l'Ile-de-France prévoit notamment pour le transport des marchandises un report modal vers le fer et la voie d'eau, et on ne peut que s'en féliciter. Mais dans le même temps, le projet de Plan local d'urbanisme de Paris soumis à enquête publique contredit cette orientation en s'attaquant à des infrastructures de transport ferroviaire. Nous ne pouvons l'accepter ! 
Maintenir et réutiliser la Petite ceinture ferroviaire 

Bien que sans trafic régulier depuis 1993, la Petite ceinture ferroviaire fait toujours partie du réseau ferré national. Cette infrastructure de 23 kilomètres fait le tour presque complet de Paris, du Boulevard Victor (15ème) à la porte de Clichy (17ème). Son important potentiel fret et voyageurs a été mis en évidence par de nombreuses études. Or, l'article UGSU 3.4 du projet de PLU indique que "sur l'emprise de la Petite ceinture ferroviaire, un espace doit être préservé, sauf impossibilité technique, pour réaliser une promenade aisée, confortable et continue pour les piétons et les vélos dans un cadre paysager".

Si c'est au prix du sacrifice de l'infrastructure ferroviaire comme cela semble devoir être le cas, c'est totalement contradictoire avec la volonté affichée de diminuer le trafic routier. Cette évidence n'a pas échappé à la Préfecture d'Ile-de-France, qui dans son avis du 13 mai 2005, note :"il semble essentiel que la vocation ferroviaire de la Petite ceinture soit préservée afin que des projets de transport de fret ou de trafic voyageurs sur certaines portions puissent continuer à y être envisagés à l'avenir". Il en est de même pour le Conseil Régional d'Ile de France, qui, demandait, dans une délibération du 19 mai 2005, qu' "en l'absence de vision claire sur la destination future de ces emprises, soit plus clairement réaffirmée leur vocation première pour le transport ferroviaire".

Des pistes cyclables, oui, mais en prenant de la place aux voitures sur la voirie !
…/…
Des plate-formes logistiques connectées au rail  

Afin de développer l'acheminement des marchandises par le rail dans la ville, il est nécessaire de se doter d'un réseau de plate-formes logistiques. Paris a la chance de disposer de vastes emprises foncières, propriété de RFF et de la SNCF : Batignolles, Réseau Nord-Est, Evangile, Bercy, Gobelins…, reliées entre elles par la Petite ceinture. Le PDU d'Ile-de-France insiste sur l'importance de maintenir et renforcer les plate-formes existantes et desservies par le fer. Le PADD de la ville de Paris fait état de la volonté de la mairie de redynamiser les modes de transports alternatifs à la route que sont le fer et la voie d'eau, par la préservation d'emprises foncières.

Dans le projet qui nous est soumis, les emprises appartenant à RFF ou à la SNCF sont certes classées pour l'essentiel en zone UGSU (zone urbaine de Grands Services Urbains), dont un des objectifs affichés est "d'améliorer la réception et la diffusion des marchandises en réduisant les pollutions dues à leur transport par l'utilisation du fer et de la voie d'eau". Mais certaines sont classées en zone UG : équipements liés aux J.O. 2012 aux Batignolles et à La Chapelle, activités tertiaires à Bercy… De telles orientations d'aménagement ne vont pas franchement dans le sens du renforcement de la vocation de logistique urbaine des sites. Pas du tout même en ce qui concerne la gare des Mines, classée dans sa totalité en zone UG. Comme le remarquent fort justement les services de l'Etat, "il apparaît que certaines orientations d'aménagement sur des secteurs dont une partie est classée en zone UGSU pourraient aller à l'encontre du maintien et du renforcement des plate-formes existantes." C'est le cas par exemple des orientations d'aménagement du secteur Paris-Nord Est, sur le site de l'Evangile, alors même qu'il s'agit du "dernier site intra-muros permettant d'accueillir des convois longs déchargeables sur quais de 400 mètres et doté de connections multiples en faisant un site particulièrement bien adapté à la desserte ferroviaire de Paris", selon les termes de l'étude élaborée à l'initiative de la ville de Paris, de la SNCF et de RFF en décembre 2002. 
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Soucieux du développement du fret ferroviaire, 


alternative crédible à un transport routier 


source de nuisances inacceptables, 


nous demandons :





Que l'article UGSU 3.4 consacré à la Petite ceinture ferroviaire soit supprimé et remplacé par " La Petite ceinture ferroviaire, ligne faisant toujours partie du réseau ferré national, est classée intégralement en zone UGSU (zone urbaine de Grands Services Urbains), en raison de ses possibilités d'utilisation futures pour le transport ferroviaire. Tout projet d'aménagement qui ne serait pas compatible avec une exploitation ferroviaire est à exclure".


Reprenant à notre compte une remarque de l'Etat, que les incohérences entre le zonage UGSU et les orientations d'aménagement soient levées. Le principe du maintien et du renforcement des plate-formes logistiques existantes et desservies par le fer et de la réutilisation des infrastructures existantes désaffectées doit être clairement affiché tout au long des différents documents du projet de PLU.


Concernant les zones UGSU, que l'on étudie dans quelle mesure la construction systématique à un étage est possible, afin de permettre la création de gares fret souterraines, comme cela s'est fait aux Gobelins, dans le 13ème arrondissement.





 








